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Lampe architecturée
Le modèle “Superstructure”  
en grès chamotté,  
signé Frédéric Bourdiec  
(ci-dessus), est inspiré  
d’un détail de l’école 
maternelle dessinée par  
Le Corbusier à Marseille.

FRÉDÉRIC BOURDIEC  
SCULPTEUR DE LA LUMIÈRE
L’ARTISTE MARSEILLAIS A DEUX PASSIONS : 
L’ARCHITECTURE BRUTALISTE ET LA 
CÉRAMIQUE. IL LES RÉUNIT EN IMAGINANT 
DES LAMPES ET DES SCULPTURES  
AUX ALLURES DE MAQUETTES D’HABITAT. 
UNE ÉCRITURE TRÈS URBAINE.

Utiliser la main pour comprendre comment les choses sont 
faites, voilà ce qui anime Frédéric Bourdiec. Formé à l’ébé-
nisterie, le Marseillais est aussi attiré par le dessin industriel. 
Au point qu’il décide à 23 ans de reprendre ses études et 
s’inscrit en architecture. En parallèle, il collectionne les céra-
miques françaises des années 50 – celles de Georges Jouve, 
Roger Capron, Juliette Derel – et accumule les recherches, 
les pièces et les ouvrages de référence dans sa bibliothèque. 
La céramique est une passion. Son obsession ? Comprendre 
comment elle est assemblée. Un aiguillon ? L’architecture 
brutaliste et fonctionnaliste des années 50-70.

A ses heures perdues, inspiré par les détails en architecture, 
Frédéric Bourdiec compose des lampes anguleuses, d’aspect 

minimal et industriel. Il manie le grès chamotté blanc ou gris, 
choisi pour sa granulosité, son épaisseur et les ombres portées 
qui s’en dégagent. Comme s’il réalisait des maquettes d’archi-
tecte, il travaille la terre à la plaque utilisée comme base, avant 
d’assembler les montants. Une fois cuite, chaque pièce est 
unique. Il crée aussi des tables en céramique à partir de plans 
de masse de cités vues du ciel. « Avec une idée précise de 
l’agencement urbain, je cherche à faire ressortir une densité, 
une géométrie, la manière dont les grands ensembles sont 
construits », conclut l’architecte-céramiste n
Jusqu’au 15 janvier, exposition des lampes et sculptures architecturales 
de Frédéric Bourdiec chez Maison Mirbel (Unité d’Habitation  
Le Corbusier, appartement n° 20, 280, boulevard Michelet, Marseille).
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